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fuse et d'abondaùites IUeus et petit à pe-
tit il put. entr'ouvrir la' b'uché, -aussitôt
dcuxe morteaux 6'é bois de. saule furent in-
trôdults' ehtre 1les, 'ents, iinteniant la
bouche entrebâillée- et on le forçà à se
ùÔurrit à. l'aidé de lait et de viande. Le
ttóisième jour Paré cautérià de noü%eau
le móignol dans l'espoir d'arrêter le pet-
pétuel flux de matière corroinpùe qui s'en
écoulait. "Finàlernent'gtâcd à ines ef-
forts et avec l'aide ide Dieu, dit-il, il güié-
'titi En terminant dit Paré, je voudrais
suppliet les jeunes. chirurgiens '.de né ja-
niais regarder un vas éomme désespéré
au point de l'abandonner car comme :1'é-
crivaient les anciens médecins dans la
nTature conne dans la Maladie il y a des
Monstres."

C'est à la suite d'un cas semblable que
Paré sans nul doute, prononça la phrase
que je citais au début " Je l'ai pensé
Dieu l'a guéri "

F. M..

SOCIÉTÉ MÉDICALE DU
DISTRICT D'OTTAWA

La Société Médicale du district d'Ot-
tawa s'est réunie le 20 juin à Montebello,
sous la présidence de son dévoué prési-
le Dr E. Aubry. Assistaient à la réunion
MM. les Drs E. Aubry, A. Aubry, G.
Baulne, Barolet, Bélanger, A. Longpré,
J. E. d'Amours, secrétaire·trésorier de
la Société; Isabelle, Ê.. Longpré, Powers,
Rôbillard, Quirck, Tassé, Viau, membres
de Ely, Nevada; F. de Martigny et F.
de la Société, et MM. les Drs d'Amours,
Monod, de Montréal.

Après lecture du procès-verbal de la
séance précédente,, par le Dr J. E.
.d'Amours, dont les minutes sont accep-
të.es par la Société,,le président, dans un
charmant discours souhaite la bienvenue

. ses confrères et remercie les Drs de
Martigny et Monod d'avoir accepté -1'in-
vitatiOn de la Société de venir assister «.
cette réuiion. Il présente les excuses. des
Drs Bruneau et St Jaâcques, qui au der-
nier moment ont été empêché de venir par
suite de l'indisposition, 'un de sa femme,
l'autre de sa mère. Il rappelle les pro-

grès' iúe l'Association e, faite au coura de
ces six derniers mois et félici:te la Société
de sa situation prospère, même au point
de vue finandiet. Mais il es.te. .enicore
beaucoup à faire et il rappelle encore 'une
fois à ses confrères que ce n'est que par
l'union que les médecins arriveront à ai-
te aboutir les réfornies qu'ils ont à coeur.
Il ne peut terminer sans .Yappeltr com-
bien la mort a frappé cruellement au mi-
lieu de leurs rangs enlevant à deux den
membres de la Société la compagne de
leur vie et il demande qu'ani iom de. la
Société la secrétaire transmette aux Drs
Longpré et Prévost l'expression de la
profonde sympathie- de la Société.

Ces condoléances sont votées deboût
par les membres présents.

Le D Powers rapporte ensuite un cas
des plus intéressants de Sa'clientèle. Il
fut dernièrement appelé àurès d'un jeune
homme qui s'était tiré dèux coups de re-
volver dans la tempe droite à un centi-
mètre environ l'un de l'autre. Il lut at-
teint dans les jours qui suivirent d'une
hémiplégic gauche. Un médecin de Mont-
réal appelé en consultation fut d'avis de
trépaner. L'opéra:tion éut lieu'à Ottava.
-Le crâne mis à nu, on put constater que
le premier coup n'avait fait qu'érafler
l'os, tandis que le second situé en arrière
du précédent était pénétrant. Une cou-
ronne de trépan fut appliquée sur le tra-
jet, des caillots furent enlevés ainsi que
de 'petits morceaux ·de plombs apparte-
nant à la balle qui avait certainement

'éclaté en morceaux. La dure mère fut
incisée, le cerveau était indemne. A la
suite de cette decompression l'hémiplégie
disparut et le 't;:,ade est depuis complè-
tement revenu à la santé.

Le Dr Powers à la suite de sa co'mmu-
nication, reçoit les félicitations de la
Société pour la conduite qu'il a tenu et le
résultat qu'il a obtenu.

Le Dr F. Monod, de Montréal, lit une
commùnicationm sur " l'infection utérine
au cours de la grossesse et dans les suites

, de couches ". Cette communication sera
publiée 0in extenso" dans le prochain
numéro de ce journal, ainsi que celle que
fit ensuite le Dr de Martigny sur "' Ca-
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